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LA GUERRE DANS LE PACIFIQUE ^ S * 
(SUITE DE L» PREMIÈRE PACEl 

Violente attaque aérienne au larçe des îles Hawaï 
contre Manille 

LES FOURNITURES 
AMÉRICAINES 

CHRONIQUE RÉGIONALE 

VN TRAySPORT 
DE 15.000 TONNES 

/» 1 I , Ml t | c ° n n u s l u « dollar » et à r in t lml . l ( s t ' ITE DE LA PHEMlflHE PAGE) 

Grande bataille navale r , t l o n *** Qti to^ce, *"****• ,Bni — 
'de soumettre l'Asie orientale t un . ,„ - — . , , 
esclavage perpétuel e t d'assurer leur L e e mi l ieux mllltajres a l l emands 
hégémonie sur l'Orient. | soul ignent que le i r o n t oriental ne 

Nous avons donc pris les armes préfente plus, pour l'Instant, aucun 
et cela dans l'unique dessein de ga- intérêt stratégique ; c est pourquoi, 
rentir la sécurité de notre pays et déclarent-Us. les communiqués qui , » , 
d'assurer la paix et le bien-être des sont actuel lement donnés, et que y f l n | P f r O S 6 n 6 U S 8 I I l f i D l 

Boston. 10 décembre — Rad io -

Boston annonce : 

Vcn bataille formidable est e n 

cours entre les flottes Japonaise et 

et à l'Angleterre 
peuple 

américaine. E.!e se déroule près une destinée commune 

de» 'les Hawaï et peut encore dureT ; de par leur s i tuation géographique 

et d'autres circonstances naturel 

Tokio. 10 décembre. — U n c o m 

muniqué du quartier générai Japo

nais confirme que l'aviation a a t 

taqué d e la façon la plus vlolen'e 

l>aérodrome de Nichols . près d«-

Manille. D e s hanrrars. des ateliers 

e t des pistes de décollage ont été 

anéant is . 

D a n s l a baie de Manille , d e ; 

sous -mar ins Japonais o n t coulé un 

transport américa in de 15 000 

tonnes . 

Au sud de Hong-Kong , un navire 

EST COI LE de longs Jours, 

Une question importante 
de politique étrangère 

a été examinée à Tokio 
nu cour» 

•l'un consei l clos minis tres 

«•xtranrrlinairr 

réduites 
le, qui o m i o n continuera de donner dan"; 

1 * _ ^ ? o n . toute la mesure du possible, n'au-

ront guère qu'une Importance do

cumentaire . 

. La guerre ne concerne que l'Asie! D a n s t o u s > « * < * " • » " °* d e s é l é " 
orlentale. [ments avancés occupent des posi-

« Au nom du gouvernement japo-lt lona défavorables pour l'hiver, ces 
nais. Je puis donner l'assurance qu»'é léments seront repliés sur une 
le Japon n'est animé d'aucun senti- l igne préparée à l'avance. Par c o n -
meut host:le envers aucun pays tre. les posit ions avancées qui pre-
d'Asle orientale , faut le régime de sentent plus de faci l i té de MfCS e Ha1Ydr1"s og 

Tchoung-Klng. ni envers 1<. reste du ^ ^ ^ ma in tenues et même, le «as „. tatt l'écho du pessimisme «"" 
monde, à l'exception des E t a t s - U n i s i e c h é a n t avancées , 
- t de l'Empire britannique, qui sont 

Malgré le mauvais temps 

prévoit la presse 
britannique 

ordonnai 

I Le tribunal de 

correspofi- île la asTtglsj— 
Go-teborgs France a couda 

Tokio, 10 d i^emb-e Sous la 

marchand britannique armé a été présidence du premier ministr> ge 

saisi. 

La situation des troupes 
américaines 

est périlleuse 
dans l'île de Luçon 

néral To.jo, tous les ministres 

d'Etat se sont réunis mercredi en 

séance extraordinaire 

L'nTerre Domél annonce ou'une 

que-.t on i m p o r t a n t e de polit ique 

•e a été examinée U n e d •-

cl ara t ion officielle sera publie' 

Jeudi matin . 

Us ennemis du Japon 

M. ROOSEYELT 
DRESSE LE BILAN 

DES PREMIERS REVERS 
AMÉRICAINS 

l'Obrrfeldltom-
Imandantur 670. applicable aux dé

partement» du Nord e; du Pas-de-
. • . . _ i „ * Calai», subordonne la validité de« ré-

pagne au «eue- Mutions d ( , 5 assemblée? générale» de» 
di»lri(t aérien sociétés anonvmes et des société» S 

du Nord île la responsab'lité limitée, à leur «ppro-
< (iiidiiiuiM- ls la ilccembre bntlon par l'Oberfeldkommandantur 

•rite» Alb-rt TIHIMI i l Kl- '"','. , , . . . . • 
, , Cette approbation n'est pas requise 

n île Hall- , (i H , d e , p o „ r „ , résolutions votée» par le» 
renét* dans la presse anglaise. Alors mon pour aide prêtée à l'ennemi, saseavbléei eénéraies examinant le» 
que des tâches glgantcsqu-.» at ten- ; Toux deux ucKsalem pour le compte comptes annuel 
dent l'Angleterre par su te des hos- du scr.ln- il informations aiicl.il». Toutefois, les soc l '" 

l'activité de la «i.uftwaffe» •tC'îî.y» **£%!$££ »"£, Le séjour de soldats anglais ^ ï S ^ S S 
tlon considérable des fourni- . . . . . . . . V. . . cemp 

tinée. aux environs des dunes où Mar-, tltion des fromages ayant démontré 
.guérite cneyns l u s enterrée vivante et 'qu'un grand nombre de détaillants 
Iqu'à la même date et au même en- avaient fait des déclarations inexactes 
droit, plusieurs attentats avalent été,qu'ils sont amenés aujourd'hui à rec-

icommls. : tiller. , • Comité de gestion laitier du 
Ajoutons que le casier Judiciaire de Nord, en accord avec le Ravltellle-

Ivan Borm est l'un des plus chargés ment générai, a décidé. Jusqu'à nouvel 
icjue connaissent les greffes des deux ordre, d'autoriser les grossistes à ser-
| Flandres , vlr dans leur i-one de répartition les 

s» i commerçants détenteurs de la carte 
provisoire professionnelle P au prorata 
du nombre de bons de commande fro
mage qu'il» détiennent, cette dêel-

e modifiant en rien les condi
tions exigibles des détaillants pour 

lbutlon du beurre, ni le plan 
: de répartition des beurres. 

Les grossistes ne peuvent cependsnt 
prétendre à recevoir plus de fromages 
que ne leur en donnent droit leurs 
références pour la zone qui leur est 
attribuée 

Victimes 
du service secret, 

deux Belges 
Ordonnances relatives 

sont condamnés à mort * .« validité des résolutions ; 
„„„:„„„„„n des assemblées de sociétés... 1 

pour espionnage 
DANS LA POLICE 

arrêté e 

est grande 
Berlin. 10 décembre. — Malgré li 

mauvais temps et un froid n g o u - ; u n e dure époeuve car les Etats-Unis 
roux, l'svlatlun allemande a déployé1 utiliseront dans le Pacifique de n o m . 
une grande activité Au cours de res breux navire-qui . auparavant, étalent 
derniers tours, elle a détruit quatorze dirigés sur les routes de l'At.anti-
r h i - s blindés et en a endommage 

Bravement huit autres EU- n détruit I* » D* If Herald » écrit notam-
« Jmtqil'n p r é s e n t , dit-il nous BUi« batterie» de D C A et u n e m e n - : 

américaines. En outre, la flotte d o i t ê t r e S i g n a l e a U S S I t O t que d 
rchande anglaise sera soumise à , , <<ue • 

aux autorités allemandes 

Mis 
ru.: 

du 1er décembre 
1941 : M. Bavard tPierre). commis
saire principal de Ire classe de la 
police nationale. *at nommé commis
saire central A VaJenctennes. en rem-

nsmettre à placement de M. Oadeyne (Intérêt d» 
CTO un exem- iservlcel. 

annuel, du M Moulin fAuguste). commissaire 
perte», ainsi dé Ire classe. 2e échelon, de la police 
méme.itemps nationale, est nommé au service des 

seront publié». rensel 

sous peine de mort 

du 

. 11 déee 

C.r-e 

Les pertes off ic ie l les japonaises 

Tokio. 10 décembre. — Mercredi. 

Ohanghal . 10 décembre. — Les ] ? porte-paroi;? du quartier r é n é -

Japona l s ont léutal , malirré la c e - rai impérial de la marine a annoncé 

fense. A débarquer 6 Vigan e t à q i ,p depuis le début de 

A pari, dans l'île de Luçon, la plus a v o c ; ; l Grande-Bre tacn? et le 

Importante de l'archipel. L -es t pro- E , a , . . U n U , a rr.arln? Japonaise 

bable que d'autres d é b a r q u e m e n t a v i : . ^ ^ 3 8 ftv;onv 

Deux transport.- on" été coulés 

deux autres rnt été e n d o m m a g é s ; 

n'arnn* rrçn que dp niait 

rai*fs nouvelles... » 

position d'artillerie, 
uîomohlle» 

D autre part, trois 

absorbée 

yprt progr; 

k roblie 
tout a? soida-s anglau 

a tous les océan* et à tous les con- ' attaque.» a 
tlnenta. Hommes, femmes et enfant.» E r l c o m l > ' 
de* Hlats-Unls devront prendre part ' q u a _ t _ r r . * _ ^ * 
A cette en.treprk«p hlstorloue 

c I>e peuple américain cio.t sup 
porter le» bonnes comme lee mauvn; 
si.» nouvel.es. les défaites et la* v.c 

lOire» 

o n t eu l ieu. Toutefois, les endroit 

exacts n e sont pas encore connus à 

^ " a n n o n c e encore de la capitale 
des Philippine», que les premiers E n a u t r e - u a ™ n s de 1 armée ne 

combats Importants avec les forces ! « " pa-s rentrés à leur port d a . -

des E t a t s - U n i s o n t eu lieu sur l e tache 

territoire des Phi l ippines . Des for- T o | ( i o „ . U r d e r a | , publ icat ion 
ces navales Japonaises sont lr.ter- , , . , . » ~ • . . « Jusqu'à pré»»nt. nous n'avons 
venues dans les opérat ions <-.- d e » •*»•«»«• ** certaines o p e r a t i o m . , , . , _ q w d < , m ^ s . a . ^ n c i l v e . . . s . 

combat . I Trklo, 10 décembre. — Dans un « sur le» lies hawaïennes nous 

D a n s ' n i e de Luçon. des forces « r.tre-amlfal Minoru avons reçu \ n coup terrtbl» 

importantes ont de-barque et '.a al- M l ''•• r h ' ' • ri" '•' section de la ma- Nos troupes des Philippines sont 

tuat lon es t péril leuse pour le» trou- ' ! ' " - ' ; quartier t-norat impérial, condamnées 
k " » - ~ " r~ . JZ.i,, c , . r i - , a des lare que , . ,n peut » attendre a « Les nouvelles de Ouam. Wake 

P * * , ' ^ rfwr'V, . ^ ? L J ~ " • i , japonaise, en rai- et des 11*. M.dwav n , sont pa» 
quels le débarquement s est effee- «• ^ M > u t w e lalraV «MU* nous Se-
«ni mtvnt ^«tiac nar r'e; voiec ferrées . , 

retard-* la communication nu re^ul- yons 

îit.si que 310, « L'Amcnq 
entière par a 

trains ent été d armements ; c elt '.X une léallté CaBlatmél 
Sa d ' chemins amé-?. Nous devons nous pénétrer de ' " )""•' ' ' " " r ' ' ' 

Washington 10 décembrv — Mardi de 1er o-.t été interrompues l'idée que «ans e » conditions le* 

r , e r r e so-.r dans une allocution au peuple Moscou a aussi été bombardé et Ktaw-Cnls ne pourront mettre à no. 
" , l p américain. M. Roosevelt a déclaré il une ville du front de Ca-c.ie a été tre déposi t ion que de p m t e s quan-

• Les • t a t a . U a l t devront ae P'é- arro»ée de bombe»^ ^ l Cités d armes et de vlvr s et très peu 

parer A une guerre longue et dlfil-
clle. Le chan-.p de bataille s'est étendu ! obtenu ces aucces en ri'pu»'—™ •»" t # uauy reiegraph > constate qu 

ib-s- — L'adml-

commtml 

-h-. I . H I relatl l 
: : . . . • r le séjour 

Communiqués 
de ia Préfecture 

ifs généraux. A Dunxer-
placement de M. Peeters 

nntérét de service! 
Par arrêté en date du 28 novembre 

1911 i les dispositions de l'arrêté du 
17 octobre 1B41. nommant commls-
ssl-e stagiaire de la police nationale 
k Haz<brouck. M. Delamour. sont et 
demeure'.•• rappor ées M Delamour 

u à la disposition du pré-
de 6eine-et-Oi-»e 

aéi 

Ol abattus par la D 
V!-?t-ctnq avions bolche 

été descendus le 9 décemb 

tirés cl armes et de 
ande a encore de tonnage ». 
n ropoussnnt des Le Daily Telegraph 

bolche-:s'e» le» chuntiers navals amène 

en» cinquante- tuafluHn des navires britannique! 
it été des-endus étaient réparés. d»vront starénavant a i l — M — heber; 

il'enipêi lier les 
ennemis (Huile; 

.' • fascicule, u 
lia m e du M <>ei 
iratlnn de slitnal 
»nrii»--aiiis aiifi! 
ilan* I- Nord île 
Ile» nrilnliliani r». 

il» La livraison des légumes sers * 
erdépartemtr.tai en Récompenses pour actes de conrafe 

C A 

stes ont 
• féé aux navires américains ' sorlissanis arltaantq 

à Manil le 

Les canset des échecs navals 
anglo-saxons 

Tokio. 10 décembre — l"-. p -t -
parole de ia marine a déclare 
perte de deux cuiras 
était le prix que la marine britan
nique devait payer pour ea confiance 
excessive et pour le dida'.n qu'elle 
avait manifesté n 1" 
Japonaise 

prépa velle que 

On ne pactise pas 
avec le bolchevisme. 

déclare la Wilhelmstrasse 
Berl'n. 10 décembre — La W:l- r 

helmstrasa» a fait Is déclaration su . - 1 

vante en réponse a une question sur v 
v avait lieu de penser de B 

bru t.» mis en circulation par la 1 
i Pravrla » au sujet de pré'-

Tunes » déclare 

• A l'avenir, nous recevrons moins 

nos amis et nous devrons essayer 

I liinlnm 
tue ft l'< 

' T ^ . n n ^ r i e . ' " ^ 
des ordonnance». . r ( , s df m 

III et ù l'oril.ill- tractuelles son; 
ire l'Un sur l'uliil- Ravitaillement 

le seiiiur de res- La vente dire'te ou producteur au courage ne u» re.evons les su ivantes : 
» en Itelxiiine et consommateur est interdite. Seuls, les Médaille d'argent de 1 " classe : M. 
il France (Bulletin négociant*, grossistes, usiniers on Victor Lecourt. sergent su corps des 
j t i - ' i . o . - n i i irtirrs-ramasseurs. pos-es eur» de la aapeUfa-pqenpiefi de Lomme. 

Carte proïeesionnelle délivrée par 
rsxfional de répartition d 
secs, 56 rti* Faitlh-rbe. 

peuvent scheler des 

nrrlt 

et de dévouement 
ml les distinctions accordées par 
Lalstra secrétaire d'Etat à l'inté-

pour acte de dévouement et de 

Victor Lecourt, 
.»s;>' ir^-pomple 

Médaille d'argent de 2m» classe : M. 
Ai'x.- naarampi. employé de trsm-

liutl» nu a»lle, ain-l que (|tll 
eomiue eonnair le séjour de soldat» 
ansla's. e-t obligé de le slïlialer 
Iniini-dlaleineiit a l'autorité militaire 
la plus rapprocher. 

Malgré les rnives sanctions pré-
• lies eu rai d infraction», la piipu-

- s. : \ 
t) :. lut permet 

é t é 

chose qi. 

vienne en llpne de compte pour nou 

l'anéantissement du bolchevlsnie 

ces trois postes ont été occupés. Les sondages d> pr.:\ i 

« Ainsi qu'il a toi!'ou 

né. on ne pactise pas 

hevisme. Il n'a qu'uni 

reur-lcs 

Le Japon dispose 
de gigantesques réserves, 

reconnaît nne personnalité 
britannique 

S-'-ckh 1m. 10 d.-eemhre — l'r. 

D* même les pertes anérl-alne-; perte-parole du ministère i>-

sont la sxrnséquene* « d'ur. manque q ; , e ,», j'econcml» de fuerre, a dé-

d'intelllgence » et. de l'absence de c l a r t q u , . > japon disposait de ré- ' " r ' " ° u " " *™ 

toute stratégie navale de» eomman- ,»-...., .... gtrtanteaquee qu'il ne fallait rf*_ "«,1,7 K . , , " ! . , ? 

dants américain» La marine de- ., . un écroulement ra-

Etats-Unis a commis deux rr- I 

f a u t e s : elle n'a stationné A Peari- Commentant cette déclaration 

Harbov.r qu'une minime partie de sa sijnlted Pr.'vs n n s ' a t e que 

flotte et a neçltgé de eonéentrer de- p ,•• . >t ci. 

forces suffisant» 
qu .1 pourr.iit 

ta* de certaines opérations 

A l'heure actuelle, a-t-ll ajouté, pertes subies devant ce» premiers 
la marine Japonais" représente la jours «xront sans dont" étendues 

i forces [fous-avons éprouvé des dommages sé-
,t:-.Kio-amcrlcaints réunlea, I rleux, dont persontie ne connaît 

ler.core l'ampleur. > 
T Le président a ensuite demandé au 

i pcupl» américain t de fournir deux 

' ou quatre fols autant d'argent et de 
mater.aux. » 

1. a déclaré finalement que les 
succès obtenus au détriment des 
Hrtat9-Unis auront des répercussions 
fiur 1C3 autres fronts, et que les suc-

ir côté, auront 
di--s eUeta heureux pour les Japonais 

Une exposition, à Paris Dix avions britanniques 
abattUS en Vingt heures des œuvres d'art exécutées 

sur le front de l'Ouest w les prisonniers 

de nous tirer d'affaire 

Du matériel américain dest iné 

i l ' U . R . S . S . fai t demi-tour 

Clianzhai, 9 décembre — Tous les1 l a t l o n • " * f ""mpll dans ton» les 
soviétiques faisant route de r a ' i r * ' , , p "'""^"tinii. Maître tout, de» 

r, côte occidentale des E t a t s - U n i s ' R o l d i " s a "K l a ' s lassés, »urt(nii de-
ers la côte sibérienne de l'U R memlires de r Battis II esjrps ev|»édU 

S ont reçu l'ordre de ^ a l l l e r " o n " ' , , r , ' h r , l a ""l< l»e et des oceii-
Aménque. I pants d'avion» abattu», eiiutlnui'iit 

île »e|ounier dati- le pa>» 
Dan» tous le» ca» de l'espèce, dan-

j lesquels la population a d u n e façon 
quelconque aide des soldat» antl.i l-
oti n'a pas Immédiatement signalé a 
l'armée allemande le séjour «.'Anglais 

i dont elle a eonnais-anee. les conseil» 
I (le puerre ne peuvent par principe, 
que prononcer la peine de mort. L'at-

I lentlnn de la population doit être 
: attirée sur ce qui pétillé». 

(S.) von Falkenhausen, 

Le Ra 
VCiltl 

Mention honorable : MM. Georges 
rùit'v.i'J-i-- Bernard, à Roudalx: Henn Doues, chef 
ML \.,.V,i'^ d e t r ï ! n k ia S N C F , k Lille; Nestor 
de justifier H l e , s c j s . ^ e r d e b r l g a d e A la S N. 

CF. k Fives; Emile Laneters. garde. 
al nxera un i c n i m p ê ; r e à La Madeleine; Otaries 

par cha-Ronsain . contrôleur et Albert Suffys. 
compte contrôleur principal A ia 6.N.C.F. A 

emblavés Lille 
la direc-j > 

Nouvelles 
de France 

lement gêner: 
:.t minimum k Un 

lii' conimnne productra 
tenu du nombre d'hertarf 
et de» rendements firés ps 

rierv.ces agricoles en accord I 
avec le Bureau régional de réparti-1 
tlan des légumes secs, mais déduction 

» besoin» de .a semence et de 
,a consommation laml.iale 

I. »era aussi tenu compte dans ia 
du continrent comn 

à Ci prévus aux contrats d( 
qui r.e pourront par conséquent être Par arrête en date du 2 décembre, 
de nouveau déduits de l'imposition M. Moutardier. Inspecteur des P.T.T. 

I l e ; ce» 5 ': devront être à Amiens est nommé directeur dépsr-
reserves pour les besoins de l'explol-1 temental des P.T.T. A Lille. 
tatlon. Originaire du Nord. M. Moutardier, 

Si des quantité» de lévv.mes secs Qui est âgé de S2 ans. sera A Lille, le 
sont encore disponibles chez le pro- collaborateur de M. Co.ie. le nouveau 
ducteur après livraison du contingent i directeur régional 

pris posjsesa.cn d 

LILLE 
Le nouveau directeur 

%£*. départemental des P.T.T. 

importât • 
enfin elle a oublié les répereUMtons 
qu'aura;- le cl veloppemenl i 
guerre dans le F 

11 se conflrm- que i'atfBxiue contre 
les bâtiments de cuerre américain» 
ancrés aux Iles Hawal a été saéeut • 
par des avions torpi! • 

NI les officier» ni .e» équipas** de 
ces appare.l», dit un commenta're 
Japonais, n'ont espéré sortir vlvan's 
de cette avamtwe. Tout comme Ja- | 
dis. A Fort-Arthur, et p lu - tard en 
Chine, la volonté de tcut sacrlft-r 
au service de la nation ft domir. 
ohez ces homrr.es C'est ainsi qu" 
s'expliquen» le»> résultat» sensntlon-
n*ls qui on* été obtenu? 

Nouveaux débarquements 
japonais 

dans l'archipel malais 
Stockholm. 10 décembre — Le 

service anglais d'information» a n -

U n e réunion extraordinaire 

du cabinet de guerre des Etats-Unis Berl in. 10 décembre — D a n s la 

Washington. 10 décembre. — M. nuit du 7 a u 8 décembre e t pén

ombres dant U Journée du 8 décembre, 

Vichy. 10 décembre. — Une expo
sition des œuvres d'art exécutées par 
les prisonniers va s'ouvrir prochai
nement A Paris 

Le courrier arrivé ces Jours der-

de guerre A une ? o i t d u r a n t u n e v ! 1 1 ? l a i n e d'heures! ' ™ " V ' ! . o t l d u J > a r c û a p p o r W » U 

ri union extraordinaire pour mer- r a v i a U o n britannique a perdu sur 

le seul Iront de l'Ouest dix a p p a -

Alertes k New-York reils et environ quarante h o m m e s 

New-York 10 décemb: e - r x * « a i personnel naviguant . 

nouvelles alertes ont été données a + 
New-York. La troislôme a duré de . . . , , . 

a h.40 à 9 h. on (heure îocaiei. Les journalistes américains 
Les services de guet avalent signalé 

cl?» avions suspec's au large de 
Lonf- ls 

On a. par contre, annoncé offi
ciellement que l'alerte de mardi 
avait 'été provoquée par erreur, par 
suite de la d.straction d'un fonc-
t.onnalre de 1 aéroport. 

L'Argentine et le Chiii 
vont fortifier en commun 

ie détroit de Magelilan 
Amsterdam. 10 décembre. — 

LES BUTS DE GUERRE 
JAPONAIS : 

garantir la sécurité 
de l'Empire nippon 
et assurer la paix 

et le bien-être des peuples 
de l'Asie orientale 

Tokio. 10 décembre. — Les buts de 
guerre du Jar>~r. ont été définis par 

dan.» la déclaration sut-

rante • 

« La guerre, qu! vient de com
mencer olar.» le Pacifique .est le ré-

pnmeur de ce*» œuvres au marécha 
Pétaln. Ce sont de touchants hom
mages de reconnaissance et de fidé
lité au sauveur de la patrie. 

Parmi les récents envols adresses' j 
des Oftag et des Stalag au chef de qu 
l'Etat se trouve, notamment , un pe- °c 

tlt livre relié orné de la francisque 

Ijênéral d Infanterie. 

» 
Le procès 

ù\ « crime des dunes » 
à Ostende 

va vraisemblablement 
être révisé 

devront être obligatoirement mi
ses a .a disposition du Ravitaillement 

La notification du contingent i 
munal prévue a l'art: le 3 sera 
aux maires par les soins du Ra-
lement général. Les maires répartiront ; dans le coffre-fort d e SOU patron 
ces contingents entre les cultivateurs , . . „ „ 

Da:.» tous les cas. ie contingent 
minimum notifié à la commune devra 
être livré. Le maire et les producteurs 
étant solidairement responsables de, 

Un jeune commis dérobe 
en plusieurs mois 

vingt-cinq mille francs 

livr 

Les 

LVçois quelque temps. M. Gaston 
Deisttre. fondé de pouvoir des établis
sements Crespei. 33. boulevard Carnot, 
s'apercevait de ia disparition de som-

• mes d'argent prélevées, sans aucuns 
• trace d'effraction du coffre-fort ds 

producteurs qui ont signé des a t t t e m a ; s , 
eon»-a-s de culture devront livrer le-o- M ueiatT-e qui avait chiffré les 
récolte au Ravitaillement général par détournent n u A' 25.000 fr. environ. 
. intermédiaire des négociant et dés déposa une plainte k ia sûreté de Lille, 
coopératives avec lesquels ils ont qui après une enquête serrée, Idsnll-
passé des contrats. n a le coupable. 

Les marchandises provenant des C est un coursier de 20 ans, s iau-
cuitures libres devront être vendues rlce Deleurenoe. dont les parents sont 
aux négociants agréés dont la liste concierges des établissements en ques-

dispositton des pro- ; tlon. 

IUS avons annoncé dernièrement 
par l'intermédiaire de M» Marcq. 

Inculpé du « crime ducteur» k ia Malrle'dé leur résidence 
k Ostende, qui fit tant 

ne sont plus admis 
à la Wilhelmstrasse 

M de dessin., gravés sur bols, réalisé !Sî„?„,"£ i1 7 a . quelques annérs. aval-
^ rr-»flii„ -v^-rr » TI -„„»„^ , demandé à ia Cour de cassation la ré-
\ 1 onag x \ II A. Il renferme les vision de ce praeé i 

les ave ers Immortels de douze célèbres 

sonnets de la littérature française. d'ur: 

I Un autre envol contient, riche-'Jeune ostendais de 28 

Berl in. 10 décembre. - M e r c r e d i , \ m m reliés, les messages du chef « • " ^ « q u | P c o n f l a ï ï 

à l'ouverture de l a conférence de 1 E t " ' - ^ s0» camarades et connal» 
presse au minis tère des affaire-:1 Le3 prisonniers du Sta'ag XII A session' qui le pourchassa.t sans trév 
ttraralr** 1P chef de la sect ion de ° n t e n v o v e u : 1 message écrit sur par- 'Une vingtaine de témoins, parmi le 

.chemin er. rvrè«enti H » „ = „^ »,«..,„!quels des Flamands, corr.pacnons da . 
mes de Van Eorm ont pu ainsi l'en- r* r ç 

tendre s'accuser d'être l'assassin de tT' v , : 

I Marguerite Chevr.s , r 5 rf' 
i La Cour de cassation. pré»ldèe par r f , : , a " 

d'ad 

Interrogé. 11 avoua les vols dont les 
premiers remontent au mois d'août 
dernier. 

M - D-'ieurence, mère du Jeune cour
sier, était criaroee de l'entretien de* 
bureaux Scn ri-s la secondait hsbl-
CUéllsmsnt pour le nettoyage des sal-

Q U ' m u' . m " p a r t i e l l e m e n t ou t o t a l e m e n t re • * ' • « » • V J l P U r ptontait d'un mo-
, m.lice- » ment d inattention de sa mère pour 

• > - • - ! s'emparer des clefs du ceffre-fort dont 
valt découvert le rnecaniame d'ott. 

Aux propriétaires 

d'immeubles 

détruits 

par suite d'actes de çurrre 

rappe l 

! 1'Emptre britannique dans le dsssell 

île .détruire la paix et l'ordre en As'. 

à effectuer de nouveaux débarque- ; f . ^ » * ^ ^ , ^ 

m e n t s dan-s l'archipel malais . 

LA position des défenseur 

Etats mala is semble assez eafflclle , a o u a p r é t e x t e de paix, ce» pule-

et on ne peut pa.» nier ia pravlté Sancs anglo-saxonnes ont eu recours 

de la s ituation. i a la diplomatie internationale bien 

l'Etat 

Les prisonniers du Sta'ag XII A ses.,: 
ont envoyé un message écrit sur par-'Une 
chemin et présenté dans un bâton quel 

presse a Invité les Journalistes e m é - d e m a r é c h a l Détachons de ce m e s - " " 
ricalns & quitter la s a l i e e t ft reg-a- ^ ^ c c s quelques extraits : 
ener leurs domiciles. , La France des camps est pure 

Cette m e s u r e est motivée par le Monsieur ie Maréchal: vous pou-ver le conseiller Houum. vient d'admettre f,r" 1 9 4 r > codifiée, sont subordonné'. 
L'Argentine et le Chili ont décidé de f a l t ^ e contra irement à 1'usa.se compter sur elle. Elle approuve tout 1 'a recevabilité de la requête présentée * l'agrément du commissaire A la re. 

" ' international , les Journalistes a i l e - ce que vous faites et saura se BOU- P"r J r v " e ! s « R désisné la cour d a p - ^ ' ^ . j P ^ ' - ? ° f f î ' . ' * " - . - . _ . „ , . - , 

manda ré-sldant aux Etat-s-Unis. ont venir des mauvais Français qui e n - ! ^ f ~ » » « r ^ - ^ » ' . £ . - J ' n Z n î T y ^ . ^ ^ T ^ o T ^ 

été appréhendés e t détenus par la travent votre tâche. » l b ; e a l'ouverture de nouveaux débat» c''^- > s l-itéres-és sont l n v i é s 
1 une autre cour d'assises entrer m rapport 
A Drésent, il ne parait pas pré- Wonal du romm 

mature d'aftirmer que les « faits nou- ' " 
veaux -, alléirues par le dèfense-ir d" 
Wvffeis. sont de nature A influencer 

itrés nettement les magistrats dans le 
jsens d'une révision du • 
I D'allleu-s, les témoignages recueilli! 

I A chacune de ses visites, 1! prélevah, 
i des sommes variant entre 100 et 1.000 

'nt.tr •»«%».- .""francs . En l'espace de quatre mou. U 

oep,mfcsP d'être ' " ? * • 1 : a s l e n l ' ) a r * d « 2 S °°° « « u ' " 
loi av. 11 oeto- i P , e u n e c o u , 

a été' déféré au 

fortifier 
Magollan 
liberté i 
l'Atlantique 

détroit 
e façon à assurer 
c-ornmuntoattons entre 

le Pacifique 
Un accord. A cet effet, sera signé police 

chainement A Men 

L'atHtude du Chili 

Communiqué officiel italien 
ei 

R O M F , 10 DÉCEMBRF.. — Le quartier général ie l'armée communique 

Santiago de Chili, i l décembre — 
A l'issue d'un conseil des ministres, 
M. Mendez. vice-président 
parvenir au président Roosevelt une 
note déclarant que le gouvernement 
du Chili ne considérera pes les 
Etats-Unis comme belligérants. Le 
C.nlii adoptera une at t i tude iden
tique A l'égard des autres pays qu! 
ont déclaré la guerre au Japon ou 
qui la lui déclareraient. 

La note affirme enfin que le Chili 

que les forces mexicaines soient prê
tes A marcher si besoin en était 
Notre activité ne sera pas celle d'un 

"à" fait•• combattant, mais celle d'un obser
vateur. C'est dans nos usines qu--
nou3 mènerons notre combat, s 

M. BRENNETON rend compte 

n r#-
lnt tw.ir > «dépar- • 

lieu d»» situation do i l m -
ob)*n <3e la mutation éven- : 

NORD 
Le trafic de la batellerie 

est en augmentation 
de 125.000 tonnes 

I tard da 

'action 

soirée 

1M5 

de la situation 
des ouvriers français 

en Allemagne 
Paris . 11 décembre. — M. B r e n -

neton. qui v ient de rentrer d'Alle-

masrne. où 11 avai t é t é envoyé en 

miss ion pour se rendre compte de 

la s i tuat ion des ouvriers français , 

a é t é e n t e n d u par MM. Lehideux. 

secrétaire d'Etat à la product ion I a ordonné des funérail les natlo-

industriel le; Scaplni . e m b a s s a d e u r i nales pour le général - fc ldmarscrni : 

de France et Barnaud. dé légué aux Edouard von Boehni-Ermol l ' . qui 

l Vichy. 11 décembre. — M. Lucien relations économiques franco-ai le-1 v ient de imourir. 

ré» leurs raid» contre TcKoung-King déclare 1a guerre IRomler, min i s t re d'Etat, v i ce -pré - mandes , réunis e n conférence fsous i L' inhumation suivra après la 

La situation du trafic par voles na-
Igsb es dans la région du Nord 
amé.lore de Jour en Jour. Ce trafic. 
tal pour cette région Industrielle e t 

naît heurte a de terribles 
La bs.eilerie manquait ds 

E N FRANCE 
L'état de guerre 

Mort du général 
von Boehm-Ermolli 

Dans le secteur de Sollum. la pression ennemie «est accentiièe ron- ' e M p r è t à w n l r M a engagements enl entre le» Etats-Unis e t le J a p o n 

tre les positions occupée» par nos troupe» V U ( 1 d c ] a défense du continent amé- est notif ié à la France 

Au sud de Tobrouk. les combat» se sont poursuivis : an cours de ces 

opération», des chars ennemi» ont été détruit 
De» formations aérienne» ont renou-- ' 

à l'Axe. 
Chanehal. 10 décembre — Le gou-

ernement. de Tchoung-Klng 

d'Importante» concentration» de véhicule» automobiles ennemi» ft Te«t de 

Blr-el-Onbl et contre le» colonne» d'automobile» en route. Hlle» ont nn«»l 

bombardé avec efflcaclté le port de Tobrouk. nlnsl ^ 1 . de forte» eon- w r n e m e n t „ e T c n o u n g . K l n g tt a t . - »»v ~ - — ^ » 

centratlon» de char» dans la région à i , „ de cette ville „ „ , ' clarê officiellement la guerre a u Ja- bassadeur des E U t s - U n l s . qui lu; 

A» cour» de nombreux combat» aérien» X n ' ù ' e a û t , ^ e et 6 P°". » l'Allemagne et A l'Italie. e notifié a u n o m de son gouverne-
« é descendu», dont 13 par de» cha « e u r . Ital ien.JH. »"» ™ ' ^ ' P , , reproche aux puissances d u l m e n t l'état d e guerre ex i s tant 

par de, avion, de *~-J*_»_* ^^Y^TlrtlSSS M» »»*" è T r o l s d e 8 ^ n d a n c e s agrès- , entre les Eta te -Unl s e t l'empire 

s ldent du Conseil pur intér im la prés idence de M. Beno l s t -Mé 

lil 'amlral D a r l a n é t a n t parti pour chin, secrétaire d'Etat A la v i c e - l à Troppau 

T u r i n ) , a reçu l'amiral Leahv. a m - présidence du consei l 

•s disposition.» spéciales viennent 
re prl»es en vue de permettre A 
• evceptionne; la régularisation ad-
lstratlve d"s ventes qui auraient mlnlê 
è r e opérées entre les le août dlfflru _ 

1941 et 19 décembre 1B4-. sans l'agré-; matériel et dé personnel Les'spprô' 
!i-rl' vlslonnements. de plus, ne se faisaient 

,1!-'..riïP^?_lti0.Iîs l u e péniblement, et ,es heures de n s -
\lL.i';on étalent réduites par la dimi
nution do la durée du Jour. Enfin, la 
campagne betteraviére absorbait bssu-
coup de bras qui lui eussent été utiles. 

Berlin. 10 décembre — Le Fuhrer l-r* brasseries sont autorisées bsT<eiue'rTe01rVéu^i\\u^men^rUc^n* 
.sldèrablerr-.ent ses transports de roar-

1 chandlses. Us étalent de 320 000 ton
nes au mois d'août, pour les départe. 
ments du Nord et du Pas-de-Calais, 

. Ils sent passés k 396.000 tonnes en sep-
" t é " p - M e c W es b ^ e t - i t s « n M * •*• « o c ' o 0 r ' ^ a t t e i g n a i t 

translat ion de la dépouille mortel le du Nord et du Pas-de-Calats sont auto- ^ n ^ n - T ^ - ^ p r u s ' g ^ ' p ^ t ' • 
' risées A fabriquer et à mett-e en vente: £ , V b t o n n e ? p c Û r P ! ^ r è ^ «s',000 

pour le.» autres, notamment la 

commlssai; 
P u- bénéficier 

les intéressés devront déposer leur dos
sier de demande d'agrément avant le 
1er mars 1942 A peine de forclusion. 

à fabriquer des ftières 

de densité supérieure 

Démenti a nn «canard» américain: 

abattu» par la défense antl-aérlen.ir u „«.-.....,... e» ^ — , rmtent ion de conquérir le i n ippon 
nos avion» ne sont pa» rentré» ù leur» ba»e». 

De» avion» ennemi» ont Jeté de» bombes sur Derna et Itardla. Dans ~ " 

cette dernière inca.lté, i n » Mpitau, ^«"^^r- *£j£^£££i\ ^ Mexique n*a pas l'intention ' La France n'a pas cédé « flotte 
t lnctement le» Insigne, de la Crolx-Ruuge. ssX i l . att . lnt». «Jnelqu. » fc déclarer la guerre a n lanon 
malades ont été ble»»é». » • J "P < 

Dans la nuit du I) au 10 décembre. Tavlatlnn adverse n attaqué Tra- Mexico. 10 décembre — Dans un 

panl : les dégât , sont Insignifiant». . , ^ ' I l ^ î ^ r ^ f i t - t ^ ^ î ^ -r^.-^ii'^'^Sr.I«fflcielle o n ciérrierit la nouvel le d i f - l e t de feuil les diverses chois ies apour 

. s . ^ r t r r \ î ° t T " " * " " " m n r q ' - * i i C a c S *? M T X X ^ « ^ t " » ' * » » * . ^ r l . rao lo américa ine . . u i - | l e u r innocui té e t leur faible o d ^ r . 
I lbve asrc "mm prisonniers bel- |guerre. | v a n t laquelle la F r a n c e aurait c é d é | Ce nouveau tabac nat ional pour-

i Miiis-marin euneini A hauteur, « Le Mexique, a-t-ll dit . n'a pas Isa flotte au J a p o n sur l ' inst igat ion j ra être m i s en Aente dans deux ou 

Aurons-nous 
du tabac national 

dans quelques mois ? 
Vichy, 10 décambre. — D e s i n g é -

inieurs de la R é g i e sont en train 

d'étudier u n e formule de tabac n a -

Vichy, 10 décembre. — D e source I t ional . C'est u n m é l a n g e de tabac 

I n de nos navire», qui rentrait de 
tannlque» A bord, a été torpillé par ui 
da la cote grecque. Le» opérations de sauvetage sont en cour l'intention de déclarer la guerre, b ien!de 1 Al lemagne. |trol3 mois. 

Entre le coucher du soleil 

CE SOIR, à 17 h. 52 
et son lcv?r 

DEMAIN, à 9 h. 36 

L'OBSCURCISSEMENT 
des lumières 

doit être TOTAL 

bière 
nlmum: 3- 2 
res de table densité 

densité 3' Renie 
maximum t bl des , re£i'OD" de "psa-ls 
Ité 2- Régie mini- ' " » ' " " 

.2 R 
Régie 

mm t cl de.» petite 
Régie minimum, 1 

La livraison du charbon 

ijolntement par 
t du Pas-de-Ca-

alls stipule que le consommsteu- qui 
prendra livraison de son charbon di
rectement au chantier du négociant 

PAS-DE-CALAIS 
Au large de ia côte boulonnaise, 
on a péché 39 tonnes de harengs 

au cours dn mois de novembre 
Au cours de novembre. 1160238 kilos 

divers ont été débarqués A 
repartis pour la somme 

octobre. 11 n'avait 

de poissi 
Boulogn 
de 1.434.303 fr. 75 

•bénéficiera d'une ristourne de 30 fr été réparti que 46.221 kilos dé pols-
par tonne de combustible. i sons pour la somme de 788.272 fr. 

C'est un chiffre record depuis la 
repr.se de la pèche au quartier tnarl-

l.a répartition des fromages I 
La mise en route du pi 

de Boulogne 
Dans le tonnage de novembre ce 

de répar- lui des harengs est de 39.080 kilos 
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1/ Mciwir 
Ifevert 

W«~ Pi[RRE DHAfL = 
Balreport était un vaste et beau ' naît la proie de sa mollesse natu-

domaine, mais 11 subissait, plus r.li. 

qu'aucun autre, les conséquences de 
la crise agricole, en raison de l'inap
titude de ses propriétaires A le diri
ger, ou même A exercer sur son ex
ploitation une surveillance quel
conque. 

Jean de Stalberg, après avoir fait. 
A Paris, des études brillantes, s'était 

Il courait alors dans une station 

balnéaire ou hivernale, suivant la 

saison, et oubliait, dans les exercices 

sportifs, où il était passé maître, ses 

déceptions de savant. 

Au fond. Il semblait Inapte A tout 

travail régulier. 
L,o duc de Stalberg ne se dtsslmu-

orlenté. définitivement, vers la chl- ! lait pas que les entreprises de son 

mie II eut un laboratoire fort bien ! fils aboutissaient A de grosses pertes. 

Installé : par accès, dans l'espoir de I Peu confiant dans les aptitudes de 

quelque résultat Immédiat il travail- Jean, pourtant Incontestables. U 

lait d'abord avec acharnement, mais, n'eut bientôt d'autre désir que de 

t la première difficulté sérieuse, re-1 le ramener A Haireport. L'état des 

buté, 11 abandonnait tout , « t rsdeve- nuance* familiales lu i interdisait 

d'ailleurs de le maintenir plus long
temps au dehors : enfin, 11 espérait, 
du même coup, le voir renoncer A 
la chimie, source de folles dépenses. 

Ses projets trouvèrent un appro
bateur et un soutien dans l'ami de 
son fils. Ulric de Kalocsa. Issu d'une 
famille de très petite noblesse hon-
LT lise, sorte de parasite, ce Jeune 
homme, qui vivait aux dépens de la 
famille de Stalberg. s'efforçait de 
décourager le Jeune Ingénieur, Même 
A Halreport, U se livrait contre lui 
A toutes sortes de manœuvres ver
bales, persuadé que sa ténacité per
sévérante viendrait à bout du carac
tère faible et assez facilement In
fluençable de Jean, et qu'il arrive
rait, un Jour ou l'autre, A le con
vaincre. 

Ulric de Kalocsa estimait que sa 
destinée était étroitement liée A 
celle des Stalberg. Doué d'une vive 
intelligence, mais égoïste et pares
seux. 11 n'avait Jamais voulu s'as
treindre A aucune sorte de travail. 
Par contre, au moment où la s i tua
tion pécuniaire du vieux duc était 
encore fort enviable. Ulric avait 
nourri le secret espoir d'épouser sa 
fille ainée. M'" Irène de Stalberg 

Disgraciée de la nature, de visage 
Ingrat, de oorpa légèrement dévié, 

son caractère ne rachetait en rien 
ce que son physique offrait de d é 
plaisant. L'épi thé te de < diabolique > 
que lui avait décernée la Jeune fem
me de chambre Madeleine, en la 
nommant A Chantai, lui convenait 
l ittéralement. 

Laide et hargneuse, plus très Jeune 
déJA, puisqu'elle avait dépassé la 
trentaine, Irène n'avait rien pour 
séduire le bel Ulric: mais l'épouser 
c'était, pour lui. s'Installer définit i 
vement dans la famille de Stalberg 
N'étant p lus u n Intrus, l e Jeune 
homme pourrait profiter de l'Age 
avancé du duc, de la faiblesse e t de 
l'Indécision de Jean, pour se faire 
une large place. Il comptait même 
devenir un Jour le chef véritable de 
cette maison Illustre, ma l , déchue, 
et prendre en main la direction de 
sa destinée. 

Pourtant, e t bien qu'il fit A Irène 
une cour assidue, 11 n'avait point 
osé se déclarer, craignant la résis
tance du vieux duc. 

Il s'en félicita, le Jour où il con
nut la débâcle financière dans la 
quelle se débattait la famille. Dé
pourvue d'argent, Irène était, pour 
lui, sans aucun intérêt. 

La vieille fille avait-el le percé k 
Jour les projets d'Ulric, ou blcn.i 
agréaiUeile ses at tent ions comme 1 

le témoignage d'une grande e t a m i - p i n peu de la galanterie désuète e t , n e saurait te mener A rlen_ Une1 convenable que vou* venlea avec 
cale sympathie. 11 n'aurait su le charmante qui caractérise les vieil-1 bonne fols, renonce A tes chimères 1 mol. 

dire. Il savait seulement qu'elle les manières françaises Ghislaine, visiblement, cherchait 
mettai t en lui toute sa confiance | Son ami l'avait accompajtné s o u - ! v u A amener un conflit, dont l s vieux 

Irène, qui avait sur son père une vent dans ses déplacements Vivant duc serait le témoin, espérant l'avoir 
grosse autorité, l'employait A conso- lavec lui A la montagne, ou au bord — u est maintenant l'heure de de son côté, e t lui faire prendre 

— situation du Jeune Hongrois de la mer. U n'avait pas été sans | descendre. — 
et A augmenter son influence. Ce- s'apercevoir dc^ nombreux s u c c è s , i a m 
lul-cl , adroitement, e t d'un doigt! féminins que valaient au Jeune duc 
léger, tirait ainsi les ficelle» des! ses qualités brillantes. Succès que 

pantins qui sag l ta icnt autour de 
lui. 

Dés qu'il eut mesuré l'ampleur 
de la catastrophe vers laquelle c o u 
raient si rapidement les Stalberg. 
l'habile garçon changea son arme 

d'épaule. Un unique moyen de salutIs leurs mill ions qu'il voyait rédorant 
s'offrait maintenant i c'était 
Jeune duc Jeau 

pour le déjeuner, o h l s - position, comme cela était arrivé si 
•hantai, en sadress snt A souvent, contre l 'sutorlté ds l'inetl-

jeune élève Remettes de l'ordre tu tr i ce : mais elle, se sent i t lmpres-
i* vos livres et allez laver votre s ionnée par le ton de douce fermeté 

dit Char 

dans vos livres e t a . ™ i.»=r v o u e s ionnée par le ton de douce fermeté 

visage et vos mains. de Chantai. &Jns plus discuter, c i l s 
L'enfant Jeta un regard sur la passa dans son cabinet de toilette. 

pendule. et rafraîchit rapidement son visage 

le principal Intéressé ignorait pres
que, tant était grande sa simplicité. 

— Il ne doit pas faire le < beau 
mariage >. pensait Ulric, mais, le i" — Mais non . dit-el le . 11 n'est pa* e t ses m a 
« gros mariage ». I l'heure. De son côté. Mlle de Termont-

Et ce n'était pas moins de plu-1 La Jeune fille reprit doucement : Bellalre remit de l'ordre dans sa 
Ne discutez pa* ainsi les or- chevelure et s'assura par un bref 

le blason des Stalberg. ,dres que Je vous donne, e t prenez regard A l s glace, que rien, 
Aussi, pour obtenir ce résultat l'habitude d'obéir tout s implement, sa toi lette ne laissait A désirer 

voulait-Il. à tout prix arracher A ses — C'est mol qui commande. In- Cn Immense dcvovsragacnsnt 
travaux le Jeune chimiste. Il s'agl*- slsta la fillette, et Je n aime pas, l 'avait saisie sprès une heurs p s s -

de nouvelles dépenses obéir. Nou» déjeuneron* seulement sée en compagnie de son élève. I>o4nt 

un mariage 
avantageux, s e u l e la dot d'une fem
me riche pouvait maintenir A flot 
la barque, si près de chavirer. 

Le projet paraissait d'ailleurs faci
lement réalisable: très beau au point 
de vue physique. Jean était d'un 
caractère plein de charme e t d'ama
bilité. Mettant en valeur ses qual i 
tés naturelles, la grâce parfaitement 

leuse de toute sa personne 
dénotait le milieu particulièrement 
aristocratique et élégant qu'il avait chat 
longtemps fré-juenté A Parla. déjeuner, il répétait à ce dernier; dos.r do me voir arriver un 

Parfait homme du mot(de, blenj — Crols-mol. Jean, c'est inut i le - d heure A l'avance, pour me présen-
que très moderne, U s'était a s s i m i l é ' m e n t que t u te ruine*. La ch imie , ter A votre grand père. J e croîs plu* 

sait d'évlt, 

et de réserver le reliquat de la for- à une heure, et 11 est une heure j n'était besoin de cronnsJtrslndTvïw 
tune familiale, pour la recherche moins le quart. Grand père se pro- duel lement le* membres d s l a f a 
de l h é r l t i é n . ! mène encore dans le ps jc , appuyé mille de Stalberg pour savoir que l 

Jean, devenu très riche. 11 se fe l - â l'épaule de son valet de chambre, rôle pénible e t Ingrat elle é ta i t 
sait fort. lui. le petit hobereau para-! Chantai sentit que le moment j appelée A Jouer sa tAche d'éduca-
slte. de se tailler une largo part dans n'était pas venu d entrer ouverte- tri ce étant d'avance rendue presque 
la fortune de «on ami ment en lutte avec son élève | Impossible par la faiblesse de tous 

VollA pourquoi, dans le salon du- —Jus tement expl lqu»-t-el le . Ma- à l'égard de cette enfant Indomptés. 

(A turer») 

attendant l'heure du demoiselle votre tant 
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